
      Echirolles, le 25 mai 2010                                 

Communiqué

La presse s'est fait l'écho de deux agressions particulièrement violentes survenues
durant le week-end de Pentecôte à Echirolles, dans le quartier des Granges et au
centre-ville.

La Ville d'Echirolles tient à condamner avec la plus grande sévérité ces actes
criminels et inhumains.  Elle souhaite manifester sa solidarité et son soutien aux
personnes agressées.

Une enquête est en cours à laquelle collabore, bien entendu, la police municipale
d'Echirolles.
En redisant sa consternation face à ces actes de violence gratuite, la Ville tient
également à rappeler combien la sécurité des Echirollois demeure une de ses
préoccupations constantes.

Ces faits sont, hélas, la confirmation de la montée de la violence urbaine dans
notre pays. 
En témoignent les derniers chiffres publiés par le ministère de l'Intérieur. Notre ville
comme notre agglomération n'échappent pas à cette dégradation. 

Cela fait plusieurs années que nous tirons la sonnette d'alarme sur cette question
de la sécurité. Je veux rappeler que le Conseil municipal a délibéré, le 23 mars
2010, sur notre demande sans cesse réitérée auprès du ministère et du préfet de
renforcer la présence de la police de proximité et d'obtenir, enfin, un commissariat
de plein exercice à Echirolles.

Ces faits viennent, tristement, confirmer l'étendue de cette violence. Les
opérations coups de poing ne remplaceront pas le besoin de présence sur le
terrain d'agents de proximité. 
L'Etat, aujourd'hui, laisse les communes quasiment seules face à cette situation. En
ce jour d'installation du Conseil national des villes, de nombreux maires de villes de
banlieues déplorent, comme nous l'exprimons ici, de se sentir abandonnés par
l'Etat. 

Et ce ne sont pas l'augmentation significative du nombre de policiers municipaux
et  l'expérimentation de la vidéoprotection dans notre ville qui compenseront la
diminution régulière du nombre de policiers nationaux, confrontés à des missions
de plus en plus difficiles.



Nous avons besoin de plus de policiers, jour et nuit, et de moins de déclarations
tonitruantes de tel ou tel ministre. 

Notre ville continue, pour sa part, de défendre inlassablement un véritable service
public de la sécurité. 
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